
Fiche thématique n°21 - 1

SOLUTRÉ : 
FOUILLES D’HIER ET D’AUJOURD’HUI

L’HISTOIRE D’UN SITE 

 Dans les années 1920, la Faculté des 

sciences de Lyon s’intéresse au gisement. 
L’objectif est simple : découvrir des sépultures 
préhistoriques qui seraient indiscutables. On 
en découvre et on croit en leur authenticité car 
elles sont recouvertes d’ossements de cheval, 
mais elles sont réattribuées au Moyen-Âge 
dans les années  1970.

 1968-1998 : Jean Combier fouille à Solutré avec de véritables 
archéologues et des experts venus de diverses disciplines  
scientifiques (paléontologie, anthropologie, géologie, palynologie, 
archéozoologie...). Il poursuit l’œuvre d’Arcelin et enrichit la 
compréhension du gisement.

 Les fouilles préventives de 2004 : Dans le cadre de l’aménagement du Parc 
archéologique, une campagne de fouilles préventives menées par l’Inrap (Institut 
national de recherches archéologiques préventives)  a lieu sur le site archéologique 
de Solutré d’avril à juin 2004. Ces fouilles complètent les travaux réalisés jusqu’alors 
par l’exploration des niveaux aurignaciens (entre -34 000 et -29 000).

 Une fouille préventive, Route de la Roche : Suite au diagnostic réalisé dans 
le cadre d’un aménagement privé, l’Inrap réalise une fouille archéologique 
"de sauvetage" dans le village, en 2015. Un important gisement de plein-
air est attribué au Magdalénien (aux alentours de -15 000 ans). La fouille a 
mis au jour d’abondants restes de faune associés à une industrie lithique 
(12 400 pièces) et osseuse. Ce mobilier éclaire les activités domestiques des 
chasseurs de renne, comme la couture ou la réalisation de parure.

 Une fouille programmée : Vergisson IV. Contrairement aux fouilles 
de sauvetage qui interviennent sur un temps très court, les fouilles 
programmées durent plusieurs années. Le site de Vergisson IV a été 
réouvert au printemps 2021 pour un complément d’études suite à des 
fouilles anciennes dans les années 1950. Il va faire l’objet de campagnes 
régulières dans les prochaines années. Plusieurs cavités situées au sud-est 
de la roche de Vergisson ont livré des restes de faune, de l’outillage lithique, 
des dents et des ossements attribuables à l’homme de Néandertal.

Le site de Solutré est découvert puis fouillé en 1866 par Adrien Arcelin, 
avec son ami, Henry Testot-Ferry. Ces deux savants font partie des grands 

pionniers de la préhistoire. Plus tard, Arcelin et l’abbé Ducrost, un prêtre 
géologue, étudient la succession des niveaux archéologiques et des 
vestiges des différentes périodes de la Préhistoire à Solutré.
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Les vitrines du musée exposent de nombreux objets mis au jour sur le site, situé dans le jardin archéologique.

LE MUSÉE DE SOLUTRÉ : UN MUSÉE DE SITE

PLAN DES FOUILLES DE SOLUTRÉ
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